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La	lecture	:	L’art	de	lire…	C’est	ce	qui	est	écrit	dans	le	dictionnaire.	Mais,	selon	moi,	c’est	
beaucoup	plus	 que	 cela.	 La	 lecture,	 c’est	 une	merveilleuse	 chose	à	quoi	 je	 consacre	 la	
majorité	 de	mes	 temps	 libres.	 Elle	 a	 une	 si	 grande	 importance	 que	 je	 crois	 que	 je	 ne	
réussirais	 pas	 à	 survivre	 si	 elle	 n’existait	 pas.	 Je	me	 considère	 comme	 une	 très	 bonne	
lectrice	car,	chaque	fois	que	je	lis,	j’essaie	toujours	de	mieux	comprendre	ce	qui	est	écrit.	
De	cette	façon,	j’apprends	dans	chaque	livre	de	nombreux	mots.		
	
Rachel	nous	entraîne	dans	une	aventure	des	plus	rocambolesques	avec	son	héros	de	
bande	dessinée	préféré	:	Astérix	de	Goscinny.		
	
	

À	la	rescousse	d’un	petit	village	bien	connu…	
	

Un	soir	où	je	n’avais	point	de	devoirs,	je	m’étais	étendue	sur	mon	lit	afin	de	lire	le	tout	
dernier	livre	de	mon	héros	favori	que	ma	mère	avait	emprunté	à	la	bibliothèque	ce	jour-
là.	 Cependant,	 à	 peine	 avais-je	 eu	 le	 temps	 de	 lire	 le	 titre	 que	ma	 vue	 commença	 à	
s’embrouiller	et	je	me	sentis	tomber	dans	l’inconscience…	
	
Lorsque	je	me	suis	réveillée,	je	n’ai	pas	su	immédiatement	où	je	me	trouvais	car	ma	vue	
était	encore	troublée.	Mais	peu	à	peu,	elle	s’est	rétablie	et	j’ai	pu	m’apercevoir	que	je	
me	trouvais	dans	une	vaste	 forêt.	Pourtant,	 je	me	souvenais	parfaitement	que	durant	
les	 derniers	 temps	 qui	 précédèrent	 mon	 évanouissement,	 je	 me	 trouvais	 dans	 ma	
chambre.	 Je	 n’ai	malheureusement	 pas	 eu	 le	 temps	 de	 résoudre	 ce	 problème,	 car	 je	
venais	 d’entendre	 des	 voix.	 Je	 me	 suis	 tout	 de	 suite	 cachée	 derrière	 un	 buisson;	
heureusement,	 car	 voilà	 qu’une	 petite	 troupe	 de	 cinq	 hommes	 «	quelque	 peu	
amochés	»	passèrent	non	loin	de	moi.	C’est	à	ce	moment	que	je	pus	entendre	ce	qu’ils	
disaient	:	 «	Engagez-vous	 qui	 disaient	 !	 Engagez-vous	 !	 ...	»		 «	Ouais,	 on	 s’est	 bien	 fait	
avoir…	»	«	Quod	erat	demonstrandum…	»	«	Cessez	de	rouspéter	vous	trois…	Vous	allez	
voir…	Je	prévois	une	succulente	surprise	pour	ces	Gaulois…	»	
	
Ils	ont	aussi	dit	autre	chose,	mais	ils	étaient	désormais	trop	loin	pour	que	je	puisse	les	
entendre.	 C’est	 alors	 que	 j’ai	 décidé	 de	 les	 suivre,	 car	 cette	 histoire	 de	 «	succulente	
surprise	»	m’intriguait.	 De	 plus,	 je	 trouvais	 que	 ces	 Romains	 avaient	 une	 tête	 louche.	
J’étais	sûre	qu’ils	manigançaient	quelque	chose	pas	très	gentil…	
	
Je	les	ai	donc	suivis	jusqu’à	ce	que	l’on	arrive	devant	ce	qui	ressemblait	beaucoup	à	un	
camp	de	légionnaires	romains	(je	dis	ça	parce	que	j’en	ai	vu	plusieurs	dans	des	 livres).	
Les	cinq	hommes	sont	rentrés	dans	le	camp.	Moi	j’ai	préféré	rester	dehors,	mais	je	me	
suis	tout	de	même	approchée.	J’ai	pu	les	espionner	sans	problème,	car	il	y	avait	un	trou	
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dans	 le	 bois.	 J’ai	 seulement	 pu	 percevoir	 quelques	 bribes	 de	 leur	 conversation,	 mais	
c’était	bien	assez	pour	que	je	comprenne	ce	qu’ils	manigançaient.	Et	je	n’en	ai	pas	cru	
mes	yeux	!	Bien	que	j’aie	avoué	leur	trouver	un	air	louche,	je	n’aurais	jamais	pensé	que	
c’étaient	 des	 assassins	 !!!	 Pourtant,	 tout	 était	 clair…	 Ils	 voulaient	 empoisonner	 les	
pommes	qu’ils	donneraient	ensuite	aux	habitants	d’un	village	gaulois	parce	que…	parce	
que	leurs	miroirs	disaient	que	c’était	les	habitants	du	village	qui	étaient	les	plus	beaux	et	
non	pas	les	Romains	?!?	Ah	!	qui	a	encore	écrit	des	niaiseries	dans	mon	texte	?	Bon	!	Ce	
qu’ils	voulaient	faire	en	leur	donnant	ces	pommes	c’est	de	pouvoir	enfin	se	débarrasser	
d’eux.	Il	fallait	à	tout	prix	que	j’aille	avertir	les	gens	de	ce	village	avant	qu’il	ne	soit	trop	
tard.	Je	suis	donc	partie.	Mais	les	Romains	aussi.	Cependant,	et	heureusement	pour	moi,	
toutes	 les	 pommes	 tombèrent	 sur	 le	 sol.	 Le	 temps	 que	 les	 légionnaires	 aient	 mis	 à	
toutes	les	ramasser	m’a	permis	de	prendre	une	assez	bonne	avance.	J’ai	couru	à	toutes	
jambes	 jusqu’à	 ce	 que	 j’aperçoive	 l’entrée	 d’un	 petit	 village.	 Je	 n’ai	même	pas	 pensé	
qu’il	 aurait	 pu	 ne	 pas	 s’agir	 du	 bon	 village.	 De	 toute	 façon,	 dans	 ce	 coin	 perdu,	 il	 ne	
devait	pas	y	avoir	beaucoup	de	village	gaulois.	 	Lorsque	 je	suis	rentrée	dans	 le	village,	
j’ai	failli	tomber	une	deuxième	fois	sans	connaissance.	Je	n’avais	reçu	aucun	coup	mais	
c’était	tout	comme	car,	surtout	la	première	personne	qui	se	tenait	en	avant	de	moi.	Plus	
petit	que	moi,	avec	une	moustache	jaune	et	un	casque	ailé,	j’avais	devant	les	yeux	mon	
personnage	 préféré	 de	 B.D.,	 Astérix.	 Après	 être	 sortie	 de	ma	 torpeur,	 j’ai	 annoncé	 la	
nouvelle.	 Le	 druide	 prépara	 alors	 de	 la	 potion	 et	 tout	 le	monde	 en	 but	 sauf	 bien	 sûr	
Obélix	 parce	que	 tout	 le	monde	 sait	 qu’il	 est	 tombé	dans	 la	 potion	magique	quand	 il	
était	petit	et	…	gnagnagna…	
	
La	bataille	contre	les	Romains	fut	brève	et	il	ne	resta	bientôt	plus	que	des	casques,	des	
armures	et	quelques	pommes	écrasées.	Quant	 à	moi,	 j’ai	 demandé	à	Panoramix	 s’il	 y	
avait	 un	 moyen	 de	 retourner	 chez	 moi.	 Il	 m’a	 remis	 un	 drôle	 de	 talisman	 avec	 une	
émeraude	en	plein	milieu	et	 il	m’a	dit	d’attendre	les	effets.	Le	soir,	dans	 le	village,	 il	y	
eut	un	grand	banquet	en	mon	honneur.	C’était	leur	façon	de	me	remercier	d’être	venue	
les	avertir	des	manigances	des	Romains.	Tout	à	coup,	tandis	que	je	mangeais	un	sanglier	
tout	en	parlant	avec	Astérix	de	toutes	ses	aventures,	je	sentis	de	nouveau	ma	tête	et	je	
suis	tombée	sans	connaissance.		
	
Quand	j’ai	repris	conscience,	je	me	trouvais	de	nouveau	dans	mon	lit	et	j’ai	tout	de	suite	
pensé	que	tout	n’était	qu’un	rêve.	Cependant,	plus	j’y	réfléchissais	et	plus	tout	cela	me	
semblait	étrange.	Ce	voyage	dans	 le	temps	et	dans	 l’espace	se	serait-il	vraiment	passé	
ou	 était-ce	 seulement	ma	 grande	 imagination	 qui	 avait	 inventé	 toute	 cette	 histoire	 ?	
Une	 chose	me	 faisait	 vraiment	 douter	:	 il	 y	 avait	 un	 drôle	 de	 talisman	 avec	 une	 belle	
émeraude	en	plein	milieu	qui	pendait	à	mon	cou…	

	


